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Majoration pour abonnement parla poste 
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LES CONSULATS SUISSES À L'ÉTRANGER REÇOIVENT LE JOURNAL 
Responsable de la partie des annonces: Publicitas S. A., Succursale de Neuchâtel 
A N N O N C E S : 
suisses 15 centimes le millimètre, 
étrangères 20 cts. Ie millimètre. 
Les annonces se paient d avance. 
όϊσηόβίΐό d enttejatioeo ÂtançaÎo 
L'Assemblée consultative française discute, pré-
sentement, un projet de loi sur les conseils d'en-
treprises que lui a présenté le gouvernement. 
Ces conseils, le texte le prévoit, doivent être 
introduits dans toute entreprise, industrielle ou 
commerciale, comptant plus de cent ouvriers ou 
employés. La Commission de la Chambre pro-
pose d'abaisser ce nombre à cinquante. 
Ainsi que l'attitude de l'Assemblée le con-
firme, il semble que l'opinion publique en France 
soit favorable au projet. O n n'a pas oublié Ie 
rôle joué par le prolétariat dans le mouvement de 
la Résistance. Sans aller jusqu'à affirmer, avec 
ce journal de Paris, que tous les mouvements 
politiques français sont actuellement socialistes, 
on doit avouer que le « penser social » a fait 
de rapides progrès dans le pays. O n n'y répugne 
plus à des réformes « structurelles » d'envergure 
qui « moderniseront » — on l'escompte du moins 
— l'organisation nationale. 
La conception économique du régime de \ ichy 
était hostile à l'industrie. Elle comportait le 
retour à la campagne, le travail de qualité et 
l'encouragement de l'artisanat. Ses succès furent 
limités. Les Français semblent, aujourd'hui, fort 
impressionnés par les résultats matériels de la 
production en masse américaine. Ils font preuve 
de plus de compréhension qu'autrefois pour la 
technique du travail, d'autant plus que celle-ci 
est censée assurer l'équipement d'une armée 
dont le pays, en l'état actuel des hostilités, a 
un urgent besoin. 
Le principal intéressé, l'Etat, estime que le 
premier effort dans ce sens doit porter sur la 
collaboration du Capital et du Travail. Il croit 
y pourvoir en créant les comités d'entreprises. 
11 demande maintenant à l'Assemblée de statuer 
à ce propos, sans délai. A cette célérité, il est 
trois raisons essentielles: le gouvernement colla-
borationniste avait aussi créé des conseils d'en-
treprises; nOn reconnus par les ouvriers, ils 
restèrent sans influence: il importe d'en effacer, 
au plus vite, le souvenir. D'autre part, l'Afrique 
du Nord a déjà ses conseils, notamment l 'indus-
trie aéronautique; la métropole se doit de rat-
traper ce retard. Enfin, on rencontre en France, 
çà et là, de semblables représentations, les unes 
établies par les ouvriers, les autres par quelque 
autorité locale. O n entend donner à toutes, le 
plus rapidement possible, une base légale. 
Il est des gens que l'instauration de conseils 
d'entreprises inquiète. Le gouvernement répond 
en insistant sur le fait que ces derniers n 'auront 
que des fonctions consultatives. Il ne faut cepen-
dant pas s'illusionner: si Ja direction des entre-
prises, dans l'idée de l'Etat, n'est liée en aucune 
façon par les remarques que la main-d'œuvre 
pourrait présenter, il n'empêche que ces der-
nières constitueront une pression morale, appuyée 
au besoin par la grève, dont l'emploi n'est pas 
prohibé. O n doit, d'ailleurs, espérer que le cou-
tact envisagé conduira à l'intelligence, de la 
part des subordonnés, des tâches et responsa-
bilités de la direction. Pourquoi n'éveillerait-il 
pas chez eux l'intérêt pour l'affaire commune et 
ne susciterait-il pas une certaine solidarité ? 
Aux C E . , le projet gouvernemental assigne 
des objectifs précis: sur Ie plan social, l'amélio-
ration des conditions de travail et d'existence; 
sur le plan économique, la recherche de sugges-
tions propres à accroître Ia production et le 
rendement ouvrier. 
Dans le premier libellé, les directions feront 
rapport aux C. E., une fois l'an — mais, on 
parle déjà ouvertement du rapport mensuel — 
sur l'activité de l'entreprise. Pour les sociétés 
anonymes, comptes et rapports seront présentés 
aux conseils avant de l'être à l'assemblée géné-
rale. Par leurs délégués, ouvriers et employés 
peuvent demander toutes explications sur Ie bilan 
et même Ie faire examiner par un expert. Au 
surplus, les conseils sont autorisés à former des 
comités spéciaux pour l'étude de telle ou telle 
question les intéressant. 
La question, délicate entre toutes, concerne 
les secrets d'entreprise. Comment empêcher, do-
rénavant, que ceux-ci ne soient divulgués ? La 
rédaction porte que non seulement les conseils 
s'engagent à garder le silence à ce sujet, mais 
elle se réfère à l'article 378 du Code pénal qui 
prévoit une peine de 1 à 6 mois pour les con-
trevenants. Cette menace suffira-t-elle à exclure 
et les indiscrétions et l'espionnage économique 
de Ia part de la concurrence, intérieure ou 
étrangère ? 
Le projet reste muet sur le problème de la 
participation aux bénéfices. Ne sera-t-il pas sou-
levé par la Chambre ? Les auteurs du plan. se 
sont manifestement inspirés des dispositions bri-
tanniques sur les représentations ouvrières. Ils 
se sont souvenus que les syndicats d 'Outre-
Manche ont refusé, par principe, tout partage. La 
C. G. T. , toutefois, semble être de toute autre 
opinion. 
Le vote de l'Assemblée est acquis d'avance. 
Il conviendra de suivre les débats de celle-ci et, 
surtout, d'observer les résultats de l'application 
dans les affaires. Ch. B. 
/SiùÎiogttzjaAie 
R e p r i s e d e s é c h a n g e s f r a n c o - s u i s s e s 
Faute de transports, il est difficile, en ce moment, 
d'importer ou d'exporter des marchandises entre France 
et Suisse. Par contre, les idées franchissent plus aisé-
ment la frontière du Jura que les fûts de vins de Bour-
gogne ou les meules de fromage d'Emmenthal. La. 
« Revue Economique Franco-Suisse » s'y emploie de 
toutes ses forces. Son premier numéro, paru depuis la 
libération du territoire français, vient de sortir de 
presse. L'envoi en α été autorisé aux membres de la 
Chambre de Commerce suisse en France, qu'ils habi-
tent dans l'un ou l'autre pays. Ce fascicule contient, 
entre autres, deux études de valeur sur Ia structure 
des économies française et suisse, ainsi que d'utiles 
précisions sur Ie régime actuel des paiements entre les 
deux pays et sur les dispositions prises, depuis peu, par 
le Gouvernement français en matière de commerce 
extérieur. 
^Ita-kic dai paiements avec Γéttanget 
R è g l e m e n t d e s p a i e m e n t s a v e c l a 
H o n g r i e 
En vertu de l'arrêté du Conseil fédéral du 20 décem-
bre 1944 instituant des mesures provisoires pour Ie 
règlement des paiements avec la Hongrie, tous les paie-
ments à effectuer directement ou indirectement par des 
personnes physiques ou morales domiciliées en Suisse 
en faveur de personnes physiques ou morales qui ont 
ou avaient à Ia date du 18 mars 1944 leur domicile, 
leur siège ou le lieu de leur direction commerciale en 
Hongrie doivent être acquittés auprès de Ia Banque 
nationale suisse, à Zurich. 
Les services des mandats de poste et des virements 
postaux, ainsi que l'échange des lettres et boîtes avec 
valeur déclarée avec la Hongrie (y compris les anciens 
territoires yougoslaves incorporés à la Hongrie) sont 
donc suspendus, avec effet immédiat, dans les deux 
directions. Pour ce pays, seules des correspondances; 
non recommandées, qui doivent porter Ia mention « via 
Allemagne », sont actuellement acceptées au transport, 
sur demande expresse de l'expéditeur. 
Tous les paiements en faveur de créanciers domiciliés 
en Hongrie et dans les anciens territoires yougoslaves 
incorporés à la Hongrie doivent être effectués par ver-
sement ou virement à la Banque nationale suisse, à 
Zurich, compte de chèques postaux n° VIII 939. Pour 
tout bulletin de versement ou avis de virement, l'expé-
diteur ou le mandant doit remplir l'avis de versement 
prescrit dans les relations avec la Banque nationale. 
WEBER FRÈRES 
S A I N T - I M I E R TÉLÉPHONE ι. 51 
S JtVfaistms avantageuses cnachenz G R E N C H E N ( S O L ) 
TÉLÉPHONE : 85159 
A. GLUTZ & C O ZlURICH-SEEBACH 
FABRIQUE DE MACHINES 
Téléphone (OSlI 46.64.00 
Commande individuelle 
de tours d'établi 
Embrayage et arrêt par pédale sur 
accouplement avec frein. Ajuste-
ment universel, marche silencieuse. 
L I V R A B L E D U S T O C K 
Fabrique de contre-pivots en tous genres 
EMBOUTISSAGE DE COQUERETS ET PLAQUES - SPÉCIALITÉ ACIER 
Fabricants ! 
Pour vos terminages en montres tous genres, 
chronographes, seconde au centre, étanches, 
automatiques, adressez-vous à nous en toute 
confiance. Nous garantissons qualité, précision, 
rapidité. Ecrivez-nous sous chiffre P 2151 J à 
Publicitas St-Imier. 
Entreprise de pierres fines cherche bon 
CONTREMAITRE CAPABLE 
connaissant le tournage sur machine automatique et éven-
tuellement le grandissage. Préférence serait donnée à 
célibataire de 35 à 45 ans. 
Faire offres sous chiffre P 9000 N à Publicitas Neuchâtel. 
CHROMAGE 
POUR TOUTES LES INDUSTRIES 
J R O U L E T ?^DPE„OBNUE^7? BIENNE 
LESBRENETS 
FAGERSTA 
Λ ciet AueAoïè 
COURVOISIER & Co 
BIENNE 
P I E R R E S F I N E S 
Visiteur qualifié, sérieux, désire travail à domicile. Faire 
les offres à case postale 49285, Lucens. 
Jltssods avec foidcs gUssautes 
pour montres automatiques. Breveté. 
Il 
RESSORTS DE 
Q U A L I T É 
PERRIN & C° ,,LE ROSEAU 
LA C H A U X - D E - F O N D S Téléphone 2.26.28 
Rue du Commerce 17 a 
£-tui& ioianéi 
août monttea ioianéei 
Demandez notre riche collection 
d'étuis classiques et fantaisie 
J . LANGENBACH S. A.V LENZBOURG 
Spécialistes du Cartonnage chic (Argovie) 
F A B R I Q U E D E F R A I S E S 
Spécialité : 
SCHIIVDLER & L I E G H T I 
G.m.b.h. 
B I E N N E Chemin du Coteau 25 
Téléphone 2.37.57 
Fraises pour pignons et roues à profil constant et théoriquement |uste 
Tabliers industriels 
Parmi les tabliers industriels, celui en feuille synthétique a vite 
conquis une première place par ses qualités remarquables. Le 
matériel résiste aux attaques de l'huile, de l'essence et d'un grand 
nombre d'acides. Livrable en noir ou en couleur transparente. 
en 100 UO 120 130 cm de longueur 
Fr. 7.10 7.75 8.40 9.— le tablier 
A. BRUNNER & C» S. A. 





Jl*imputation de l'impôt anticipé 
en 7945 
Nous extrayons ce qui suit d'un communiqué de 
l'administration fédérale des contributions: 
L'impôt anticipé, qui a été perçu pour la pre-
mière fois en 1944 sous forme de retenue sur les 
intérêts et dividendes constituant le rendement des 
titres et avoirs en banque suisses, est en principe un 
prélèvement à valoir sur les impôts cantonaux et 
communaux. Il est imputé sur ces derniers;* l'excédent 
éventuel est remboursé en espèces. 
• Pour obtenir que les montants d'impôt anticipé 
déduits en 1944 soient imputés sur les impôts can-
tonaux et communaux à payer en 1945, il faut joindre 
à la déclaration qui doit être remise en 1945 une for-
mule spéciale servant à la fois de demande d'impu-
tation et d'état des titres. On doit indiquer dans 
cette formule la valeur en capital des titres, avoirs 
en banque, etc., ainsi que les rendements de ces 
placements; c'est le montant brut de ces rendements 
qu'il faudra inscrire, c'est-à-dire le rendement non 
diminué du droit de timbre sur les coupons de l'impôt 
à la source pour la défense nationale et de l'impôt 
anticipé. 
Celui qui remplit de façon complète et précise la 
formule servant d'état des titres et de demande d'im-
putation, ainsi que la déclaration d'impôt, se verra 
imputer l'impôt anticipé même quant aux valeurs qu'il 
α jusqu'ici dissimulées au fisc. 
Les formules de déclaration seront envoyées aux con-
tribuables en janvier ou février 1945. Celui qui n'a 
pas reçu la formule de déclaration ou la formule de 
demande qui l'accompagne, peut réclamer l'une ou 
l'autre à l'office chargé d'envoyer lès formules dans 
le canton où il est domicilié. Les personnes qui ne 
sont pas tenues à remettre cette année une décla-
ration d'impôt doivent envoyer la demande d'impu-
tation jusqu'au 31 mars au plus tard, si elles désirent 
que l'imputation ou le remboursement se fassent en-
core en 1945. 
La procédure d'imputation devant les autorités can-
tonales ne s'applique qu'aux personnes physiques. 
Toutes les personnes morales (y compris les asso-
ciations et fondations), ainsi que les sociétés en nom 
collectif ou en commandite, doivent demander à 
l'administration fédérale des contributions, à Berne, 
le remboursement de l'impôt anticipé qui leur a été 
déduit. Cette administration leur délivrera les formules 
nécessaires. 
£volution de /'Induâttle électrique 
tricité a-t-il continué à s'abaisser, ce qui a permis à 
l'industrie électrique de satisfaire de nouveaux besoins: 
d'une part, dans le domaine domestique, cuisine, chauf-
fage de l'eau, production du froid; d'autre part dans 
le domaine industriel, applications thermiques, électro-
lyse; enfin, dans le domaine rural, battage, hachage, 
etc. 
Cet élargissement ' du domaine de l'électricité n'est 
que la conséquence de la diminution des prix de 
revient; et il n'est durable que dans la mesure où se 
maintiennent les recettes antérieures, provenant des 
débouchés déjà conquis par l'électricité, éclairage ou 
force motrice. C'est la raison pour laquelle les réseaux 
peuvent livrer actuellement de l'énergie de nuit à des 
prix extrêmement bas, pour la préparation d'eau 
chaude, par exemple. 
Mais cette fourniture n"est possible que parce que 
ces kilowatt-heures en supplément viennent faire masse 
avec l'éclairage et la force motrice, et permettent ainsi 
de réduire les frais de production; le prix peut être 
maintenu tant que la livraison de cette énergie se 
fait par l'intermédiaire de lignes et de transformateurs 
payés par les recettes d'éclairage et de force motrice. Il 
est certain que si l'on cherchait à faire supporter à cette 
fourniture supplémentaire une part des frais de lignes, 
on arriverait à un prix prohibitif. Les quantités d'énergie 
produites diminueraient, ce qui augmenterait le prix de 
revient moyen. Et, par un processus inverse de celui 
qui s'est pratiquement réalisé, on serait obligé de 
relever le prix de l'éclairage, si l'on voulait maintenir 
l'équilibre financier des entreprises. 
En résumé, tout se tient: l'économie électrique se 
développe rationnellement, et les nouvelles applications 
de l'électricité qui s'ouvrent aujourd'hui dans les do-
maines les plus divers de l'activité humaine permettent 
de conclure que l'heureuse évolution que l'on constate 
depuis un certain nombre d'années est loin d'être arrivée 
à terme. 
L'industrie électrique est avant tout un service 
public. C'est ce caractère qui a dirigé ses efforts et 
déterminé son évolution. La politique de l'économie 
électrique consiste, en effet, à mettre à la disposition 
des usagers une énergie de qualité sans cesse amé-
liorée, de prix aussi bas que possible et capable de 
rendre des services toujours plus nombreux. 
Λ l'origine, les possibilités de l'électricité étaient 
des plus limitées, l'éclairage en étant la seule application 
industrielle. Eclairage irrégulier, car Ia technique ne 
permettait pas encore de maintenir des tensions cons-
tantes; intermittent, car les pannes étaient fréquentes; 
dispendieux, puisque le prix moyen du kilowatt-heure 
était de beaucoup supérieur à celui d'aujourd'hui. Quel-
que imparfaite que fût la fourniture, l'électricité con-
quit cependant la faveur du public, et les sociétés de 
distribution prirent rapidement un essor considérable. 
Les techniciens améliorèrent les rendements; la clien-
tèle s'étendit. Le prix de revient de l'énergie s'abaissa, 
et l'équilibre s'établit. L'accroissement de production 
permit de vendre de l'énergie pour la force motrice. 
Non pas qu'à cette époque, il eût été possible aux so-
ciétés d'électricité de réaliser un équilibre financier 
satisfaisant avec la force motrice comme seul débou-
ché ! Mais à titre de complément des ventes d'éclai-
rage dont les recettes permettaient de couvrir les frais 
généraux des sociétés, les ventes de force motrice 
étaient financièrement acceptables, et contribuaient, 
par l'augmentation de la consommation, à Ia diminution 
des prix de revient. 
Au cours des vingt dernières années, Ia technique 
a fait de nouveaux progrès, et les conditions écono-
miques de la production se sont modifiées une fois de 
plus. Aussi le niveau des prix de revient de l'élec-
A/éctoL ectoLoaie V 
f Albert Stolz 
Jeudi soir 18 janvier est décédé dans sa 76me année 
au Locle, M. Albert Stolz-Bôle, doyen des fondateurs 
de la Fabrique d'horlogerie Angélus. 
Après avoir fréquenté l'Ecole d'horlogerie du Locle, 
il fit plusieurs stages chez des spécialistes de la montre 
compliquée. 
Il fonda ensuite la Fabrique Angélus et la conduisit 
après des débuts modestes "et à travers des difficultés 
souvent considérables à la grande fabrique moderne 
dont les produits sont aujourd'hui connus et appréciés 
dans le monde entier. 
Ses qualités de chercheur infatigable lui aidaient à 
satisfaire son perpétuel désir de renouvellement. B 
réussit ainsi à créer des nouveautés dont la conception 
technique hardie ne le cédait en rien à la qualité. Il 
mit au point un chronographe-calendrier et une montre 
à répétition pour aveugles qui constituent un beau titre 
de sa gloire d'horloger. 
Albert Stolz était un homme de cœur et de bon 
conseil qui donnait à sa famille et à sa cité le temps 
qu'il ne consacrait pas au travail. 
Nous adressons à sa famille ainsi qu'à la Fabrique 
Angélus, l'expression de notre vive et sincère sympa-
thie. 
Une Œhamltte de commerce 
noilandaiôe en Sulùie 
Peu après l'occupation des Pays-Bas par l'Allemagne, 
la Chambre de commerce hollandaise en Suisse se 
vit contrainte de fermer ses bureaux, tout trafic com-
mercial entre notre pays et Ia Hollande, autrefois si 
florissante, ayant cessé. A la fin de l'année dernière, 
un certain nombre de représentants du monde écono-
mique suisse se sont réunis en vue de reconstituer à 
Zurich la Chambre de commerce hollandaise. A l'assem-
blée constitutive qui s'est tenue ces jours derniers à 
Zurich, M. J. Ouboter, président du comité d'action, 
a pu annoncer que plus de 80 maisons se sont dé-
clarées prêtes à contribuer à cette organisation, si 
bien que l'existence de la Chambre de- commerce hol-
landaise paraît assurée dans l'avenir. 
La tâche de Ia Chambre, présidée par M. .1. Ouboter, 
consistera à établir un étroit contact entre tous les 
milieux du commerce, de l'industrie et du trafic des 
deux pays, de servir d'intermédiaire entre l'économie 
suisse et l'économie hollandaise. Les initiants sont 
persuadés d'arriver à créer une organisation qui cons-
tituera un lien précieux entre la Suisse et la Hol-
lande. 
Ltanâaottâ matltlmeô Suiiiei 
Communication n° 98 de l'Office de guerre pour les 
transports, du 22 janvier 1945 
Exportation 
Lisbonne—Philadelphie: 
« Eiger » XII, départ de Lisbonne le 2 décembre 1944 
(aux Bermudes avec rupture de l'arbre de trans-
mission); attendu à Philadelphie vers Ia fin de 
janvier 1945. 
Lisbonne—Amérique du Sud: 
« St-Cotthard » XIX, départ de Lisbonne le 30 no-
vembre 1944 pour Buenos-Ayres (arrivée le 5 jan-
vier 1945), Santos et Rio de Janeiro (attendu dans 
la deuxième quinzaine de janvier 1945). 
LA FÉDÉRALE 
ANONYME D'ASSURANC 
ie, VoI1 Dégâts d'Eau, 
: Glaces, Auto-Casco, Fondée en 1£ 
ASSURANCES 
Fabrique d'horlogerie de Genève, cherche 
homme, jeune, énergique, très actif, ayant des 
connaissances commerciales dans la branche et 
possédant suffisamment les langues étrangères 
en qualité de 
COLLABORATEUR 
à la direction de la maison 
Place d'avenir, salaire intéressant pour per-
sonne désirant se créer une situation. Faire 
offres détaillées sous chiffre A 6145 B, à < L'In-
formation horlogère suisse », La Chaux-de-
Fonds. 
On offre à vendre 
200 chronographes 13 V Hahn 48, 
or 18 carats 7 grammes. Faire de-
mandes sous chiffre P 2295 J, à Publi-
citas Bienne. 
TERMINAGES 
Atelier bien organisé, fournissant travail 
sérieux, cherche relations avec bonne 
maison pour commandes régulières. 
Petites pièces. Breguet ou plat. Offres 
sous chiffre E 20217 U, à Publicitàs 
Neuchâtel. 
Les Membres du Conseil d 'administrat ion 
de la Fabr ique 'd 'hor loger ie Angélus , Stolz 
Frères, société anonyme, ont la douleur de 
faire part du décès de 
M o n s i e u r 
ALBERT STOLZ 
Doyen de· fondateurs de l'entreprise 
Ils conserveront de ce chef aimé et respecté 
qui a consacré 54 ans de sa vie à la fabrique, 
un souvenir ému et reconnaissant. 
L'incinération a eu lieu le lundi 22 janvier 
1945 au crématoire de La Chaux-de-Fonds. 
Le Locle, 19 janvier 1945. 
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ESTOPPEYADOOR 
£ PIERRES FINES POUR L'HORLOGERIE 
N O I R A I 6 U E 
.! 
PIERRES CHASSÉES, CHATONS, BOUCHONS 
Des pierres de qualité 
Un travail précis 
ALBERT STEINMANN ****,*«>*&*** 
Rue Léopold-Roberl 109 Téléphone 2.24.59 LA C H A U X - D E - F O N D S 
Seul f a b r i c a n t des m a c h i n e s à c a l c u l e r « S T l M A » et « T R E B L A » 
Se charge de Ia fabrication de tous genres de compteurs et de tous travaux de grande série 
Fournitures de bureau 
TIMBRES CAOUTCHOUC 
VVE c. LUTHY 
LA CHAUX-DE-FONDS 
RADIU 
Posage et qual i té 
soignées 
TISSOT 
N û r d 187 LA CHAUX-DE-FONDS 
Zu verkauf en 
1 Standuhr, 1 Regulator mit 
Sek. einzig existierendes 
Sttick, Laufzeit 1 Jahr, ge-
eignet fur Retoucheur. 
A vendre 
1 régulateur avec sec , pièce 
unique, marchant une année, 
spécialement pr retoucheur. 
Famil le R. JACCI 









de bureau pour correspon-
dance française, allemande 
et anglaise. Sténo et dacty-
lographie exigées. Pour per-
sonne capable place d'avenir 
et bien rétribuée. Entrée de 
suite ou à convenir. Faire 
offres détaillées avec photo, 
références et prétentions de 
salaire sous chiffre V 10064 
Gr, à Publicitas Grenchen. 
Nous cherchons pour réveils ancre 8 jours 
19" 895 AS 
FOURNISSEURS OE CAURANS 
connaissant bien cet article. 
I t K MI N t U Π υ sérieux et expérimentés 
Prière d'adresser offres accompagnées de prix 
sous chiffre N 1359, à Publicitas Soleure. 
A vendre 
1000 mouvements 
8 V / 201 Unitas, 15 rubis, demi-
resist et demi-simple. Faire offres 
sous chiffre P 2116 J, à Publicitas 
St-Imier. 
On offre à Pully un 
BEL ATELIER 
à industriel en horlogerie, désirant s'établir au 
bord du Léman. Eventuellement, on s'intéresserait 
dans la fabrication, ayant quelques notions dans 
Ia partie. Ecrire sous chiffre P 9002 N, à Publicitas 
Neuchâtel. 
Atelier organisé entreprendrait 
terminages chronographes 
dans les calibres Hahn, Vénus ou Valjoux. Travail cons-





pour la Suisse également 
France et Colonies, d'une 
bonne fabrique d'horlogerie 
conventionnelle. Faire offres 
sous chiffre P 2830 X, à Publi-
citas Genève. 
Pierristes 
A vendre d'occasion mais 
en parfait état, 3 machines 
à rectifier les pierres, systè-
me Steiner et 4 arbres à pince 
complets pour machines à 
creuser Bunter. F.crire sous 
chiffre P 1173 N, à Publicitas 
Neuchâtel. 
Genève 
On demande un employé 
supérieur, homme ou dame, 
pour la vente et écritures 
d 'un important magasin 
d ' h o r l o g e r i e - b i j o u t e r i e , 
éventuellement jeune horlo-
ger ou bijoutier présentant 
bien et connaissant la vente. 
Place intéressante et bien 
rétribuée.Discrétion absolue. 
Ecrire case 531 Genève I 
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Jîe commence extétieut de ία Suioôe en décemlfte Ί944 
La statisticiuc du commerce de Ia Direction générale 
des douanes communique: 
La courl>c de notre commerce extérieur continue à 
s'infléchir vers le bas. Ainsi comparativement à no-
vembre 1944 et en particulier à l'époque correspon-
dante de l'année précédente, nos échanges de mar-
chandises avec l'étranger présentent en décembre 1944 
un recul quantitatif considérable. 
De plus, la valeur des importations est en forte 
diminution dans les périodes comparées; les sorties 
n'accusent une importante moins-value que par rapport 
à décembre 1943, alors qu'en regard des basses valeurs 
enregistrées le mois précédent, on constate une légère 
augmentation. Les importations qui se montent à 
50,6 millions de francs sont en régrission de 16 millions 
(— 4237 wagons de 10 tonnes) sur celles de novembre. 
Les exportations s'élèvent à 58 millions de francs, ce 
qui représente une plus-value de 10,8 millions de 
francs par rapport au mois précédent. 
E v o l u t i o n d e n o t r e b a l a n c e c o m m e r c i a l e 
Période 
1938 Moyenne mensuelle . . . . 
1939 Moyenne mensuelle . . . . 
1940 Moyenne mensuelle . . . . 
1941 Moyenne mensuelle . . . . 
1942 Moyenne mensuelle . . . . 
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Comparativement a décembre 1943, le déchet quan-
titatif des importations est de 28.000 wagons environ; 
il correspond à un fléchissement de 84 °/o, soit de plus 
de quatre cinquièmes. Relevons a ce propos que le 
volume des importations n'a cessé de diminuer depuis le 
mois de juillet 1944. Les entrées en décembre 1944 attei-
gnent avec 5378 wagons un niveau extraordinaire-
ment bas, si l'on considère que pendant la période 
quinquennale de 1934/38, les importations de ce mois 
étaient en moyenne de 64.000 wagons. Cela représente 
par rapport aux dernières années d'avant-guerre une 
diminution de plus de 90 °/o. De même, en regard du 
mois de décembre 1943, les sorties marquent en poids 
un recul considérable, c'est-à-dire de plus de deux 
tiers, bien qu'en l'occurrence les interversions dans 
l'assortiment des marchandises se fassent plus fortement 
sentir qu'à l'entrée. 
Par rapport au mois précédent, un solde actif de 
7,4 millions de francs provenant de l'augmentation des 
valeurs d'exportation et de la diminution des valeurs 
d'importation, succède au solde passif de notre balance 
commerciale. Notons à ce propos que des soldes 
actifs ont également été enregistres en février, juin et 
octobre 1944 ainsi qu'en décembre 1943, où l'excédent 
des exportations était plus de 10 fois supérieur à celui 
de décembre 1944. 
L'indice du commerce extérieur calculé par la sta-
tisticiuc du commerce s'établit en décembre pour les 
entrées à 16 (niveau du commerce extérieur en 
1938 = 100), il est donc inférieur d'un cinquième au bas 
niveau du mois de novembre 1944. Comparé à dé-
cembre de l'année précédente, l'indice marque cette 
fois un fléchissement des importations de près de 
deux tiers. Les sorties se chiffrent par 25, ce qui ne 
correspond plus qu'au quart des marchandises expor-
tées avant Ia guerre. Pendant Ia moyenne des douze 
derniers mois, les arrivages représentent le tiers environ 
des importations de Ia dernière année d'avant-guerre, 
tandis que les sorties atteignent les deux cinquièmes 
du volume des exportations de l'année 1938. 
Si l'on compare le résultat du commerce extérieur 
de l'année 1944, qui atteint 1185,9 millions de francs 
à celui de 1943, on constate une diminution de 541,2 
millions à l'importation (—31,3 »/o, en quantité —34 0O). 
Pendant la même période, les exportations se mon-
tant à 1131.8 millions de francs- ont—rétrogradé-de 
497,1 millions (— 30,5 o/o, en quantité — 16,6 o'o). En 
conséquence, le solde passif de notre trafic commer-
cial avec l'étranger a diminué de 44,1 millions par 
rapport à l'année précédente, il s'élève donc mainte-
nant à 54,1 millions de francs, ce qui représente une 
passivité annuelle extraordinairement bosse. Dès lors, 
notre commerce extérieur se traduit par un nivelle-
ment de notre balance commerciale plus accentué 
que pendant l'année précédente. Le coefficient d'échange 
(exportations en o/o des importations) atteint 95,4 o/o, il 
dépasse donc légèrement le niveau de l'année 1943. 
JIe commet ce et ί' induattie en 7943 
Lc rapport sur le commerce et l'industrie de la 
Suisse en 1943 vient de paraître. Cette publication 
continue la série des rapports annuels qui sont publiés 
déjà depuis de nombreuses années par Ie Yorort 
de l'Union suisse du commerce et de l'industrie et 
qui renseignent d'une façon approfondie sur la vie 
économique de la Suisse. 
La partie introductive traite des principaux problèmes 
économiques d'ordre général, en particulier de l'adap-
tation toujours plus prononcée de l'économie à la 
guerre et des modifications durables qui en résulteront 
éventuellement, de l'évolution des prix et du coût de 
la · vie, des mesures à prendre en faveur de la créa-
tion de possibilité de travail; les difficultés rencon-
trées par l'Etat neutre du fait de lu guerre écono-
mique sont également examinées. 
La partie statistique contient tous les principaux 
renseignements statistiques qui peuvent encore être 
obtenus; elle reflète le développement et l'évolution 
de l'économie. 
Dans la troisième partie, lu plus importante du 
rapport, un chapitre spécial est consacré, comme de 
coutume, aux diverses branches du commerce et de 
l'industrie ainsi qu'nux branches annexes; la situation 
de chaque branche et son évolution en 1943 y sont 
examinées d'une fuçon approfondie. C'est à lu lecture 
des différents chupitres que l'on se rend vraiment 
compte de toutes les difficultés rencontrées du fait de 
la guerre. La Suisse, isolée au milieu des événements, 
a vu sa vie économique se concentrer dans un cadre 
toujours plus étroit, nécessitant de continuelles er 
importantes adaptations. Les transformations auxquelles 
il a dû être procédé, tant dans la production que 
dans l'approvisionnement afin de tenir compte des 
nécessités de l'économie de guerre sont en particulier 
relevées. L'intérêt de cette troisième partie provient 
également du fait qu'elle est rédigée sur la base 
d'une documentation qui n'est pas accessible à cha-
cun . 
Le rapport sur le commerce et l'industrie de la 
Suisse en 1943, qui paraît également en langue alle-
mande, est certainement l'ouvrage le plus complet et 
le mieux documenté relatant les événements écono-
miques qui se sont passés en Suisse en 1943. Il consti-
tue une riche source de renseignements qui sera con-
sultée avec profit. 
Mainte ία guette 
et maigtâ ία et lie... 
En l'espace de trente ans, notre malheureux continent 
α passé par deux guerres et deux crises économiques 
aiguës. Et si Ia Suisse a pu rester en dehors des hosti-
lités, elle a, en revanche, payé un lourd tribut à Ia 
crise. Depuis 1914, les années relativement tranquilles 
se comptent sur les doigts, sans cesse notre pays α dû 
défendre son droit à l'existence, dons tous les do-
maines: militaire, politique, économique, spirituel. Et 
malgré ces circonstances défavorables, nous avons pu 
non seulement maintenir mais augmenter encore notre 
standard de vie, ce dont nous avons légitimement le 
droit d'être satisfaits. 
Depuis trente ans, les salaires-horaires ont plus que 
triplé en Suisse, alors que Ie coût de lu vie a doublé. 
A l'heure actuelle, les salaires horaires réels sont donc 
de 50 °/o plus élevés qu'en 1914. En ce qui concerne le 
salaire hebdomadaire, la situation se présente comme 
suit: Ie salaire nominal représente deux fois et demie 
celui d'avant la guerre de 1914, et l'augmentation du 
salaire réel est de 24,4 o/o par rapport à 1914. Cette 
différence entre l'augmentation du salaire réel horaire 
et hebdomadaire provient de ce que, ces trente der-
nières années, Ia durée hebdomaduire du travail a 
passé de 57 à 48 heures. 
Comparons maintenant la situation actuelle avec 
celle de 1929, c'est-à-dire d'une des rares années de 
prospérité que l'entre deux guerres ait connue. Nous 
constatons qu'aujourd'hui, malgré la guerre et l'aug-
mentation du coût de la vie, les salaires réels, c'est-à-
dire compte tenu du renchérissement, sont presque aussi 
élevés qu'ils ne l'étaient il y a quinze ans. Cela vient 
de ce que, pendant la crise économique mondiale de 
1931-1935, les prix ont baissé dans une proportion, 
beaucoup plus forte que les salaires et que, par consé-
quent l'indice du saluire réel a haussé dans une très 
forte proportion. C'est au point que le renchérissement, 
d'ailleurs minime, provoqué par Ia dévaluation a passé 
quasi inaperçu, et que, aujourd'hui encore, Ie salaire 
réel n'est inférieur que de 10 o/o à celui de 1939, bien 
que les allocations de renchérissement ne compensent 
que Ie 72 °/0 de l'augmentation du coût de la vie due 
à Ia guerre. Au début de Ia guerre, Ie salaire réel était 
encore de 10 °/o plus élevé que dix ans auparavant. 
I/es chiffres ci-dessus représentent naturellement une 
moyenne. Ils sont tirés de statistiques dont les repré-
sentants des milieux ouvriers nous diront, aussi bien 
que d'autres, qu'elles sont absolument conformes à la 
réalité. Ces statistiques sont.d'ailleurs établies par une 
commission paritaire composée d'économistes et autres 
spécialistes qui ne font pas de politique, mais s'occu-
pent de toutes ces questions de façon purement objec-
tive; elles nous montrent que, en dépit de deux 
guerres mondiales et de deux crises économiques, 
celles de 1922 et de 1931-1935, notre pays a pu vivre, 
sauvegarder son indépendance économique et accroî-
tre Ie bien-être de sa population. C'est là la meilleure 
preuve que notre régime économique n'est pus si 
mauvais que d'aucuns se plaisent à le dire et que, s'il 
est susceptible de s'améliorer encore, ce que per-
sonne ne conteste, nous aurions parfaitement tort 
d'en modifier les principes fondamentaux. 
•flvfa de ίUn^otmation 
HotÎoaète Suiiae ygete LA CHAUX-DE-FONDS Rue Lâopold-Robert 42 
A p p e l a u x c r é a n c i e r s 
Les créanciers de 
Vudtix S.A., La Chaux-de-Fonds (en faillite) 
Rothenhauslcr, Paul, St-GaIl (en faillite) 
Walscr, Curt, Kreuzlingen (en faillite) 
sont priés de nous envoyer Ie relevé de leur compte 
en triple pour que nous puissions sauvegarder leurs 
intérêts. 
S e r v i c e d e c o r r e s p o n d a n c e c o m m e r c i a l e 
a v e c l a F r a n c e 
On peut toujours nous confier des courriers pour 
Ia région horlogère française et, notamment, pour le 
Département du Doùbs. Envoyer chaque lettre en 
double avec l'adresse exacte. Ne pas affranchir. 
M a r q u e s d e f a b r i q u e e t m a r q u e s 
i n t e r n a t i o n a l e s 
Nous avons créé un répertoire des marques horlo-
gères et des marques internationales. 
Nos sociétaires peuvent se renseigner chez nous, en 
formulant désormais leurs demandes sur papier libre, le 
tarif demeurant inchangé. 
D'autre part, nous nous chargeons également de 
déposer des marques de fabrique, en faisant les recher-
ches préalables et toutes les démarches nécessaires. 
E n q u ê t e 
Les maisons qui ont reçu des demandes de 
llurald O. Werner, Stockholm, 
sont priées de se mettre en rapport avec nous. 
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LE BEAU ET BON BRACELET SYNTHÉTIQUE 
ËTANCHE, LAVABLE9 SOUPLE, SOLIDE, ETC., ETC. 
USINE A GENÈVE REYMONO TECHNIQUE HORLOGÈRE 
IERRES D'HORLOGERIE 
Spécialisé dans la pierre à chasser dès ses débuts, je livre toutes mes 
pierres avec un diamètre impeccable. 
Pierres de balancier bombé avec olivage très soigné. 
Je livre par retour tous les calibres de Fontainemelon en qualité A. B. C. 
JULES ROBELLAZ 
L A U S A N N E 
Téléphone 2.76.97 
Rue Charles-Monnard 6 
PARECHOC S. A. LE SENTIER 
ÉTAMPES ET DÉCOUPAGES SOiGUÉS 
pour !"horlogerie et rélectricité 
CH. BAERTSCHI 
Mécanicien, Faiseur d'étampes 
Maison fondée en 189° STfMIER 
Rue du Soleil 7 
Téléphone 41 
Tous genres de découpages - Toutes séries 
Spécialités: 
Masses - bareltes 




Rondelles p r laillages 
Travail consciencieux 
Prix modérés 
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